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1 Introduction
Les GBEU se consacrent en bonne partie à l’étude de la Bible et à permettre au plus

grand nombre d’étudiants de l’étudier. Pourquoi passer autant de temps, mettre autant
d’effort à lire et étudier la Bible ? Il y a bien d’autres livres sur le marché, tellement de
choses plus actuelles que ce livre vieux de 2000 ans. Nous allons voir en même temps
pourquoi la Bible est importante et intéressante, voir ce qu’est la Bible, et tirer de là
quelques grands principes sur la manière de la lire et de l’étudier.

2 Intérêt historique
On pourrait d’abord dire que la Bible est importante d’un point de vue historique

et culturel. Pendant au moins 1500 ans, la culture occidentale a été définie par la foi
chrétienne. Tout un pan de notre histoire et de notre culture s’est construit par des gens
qui essayaient de suivre ce que la Bible avait à dire, ou par des gens qui essayaient de le
tordre, ou par des gens qui essayaient de le combattre.
∗Cette intervention a été donnée lors du week-end de formation 2012 des Groupes Bibliques des

Écoles et universités de suisse romande.Voir www.gbeu.ch
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Notre littérature est truffée de références bibliques, nos peintures foisonnent de scènes
bibliques, et des monuments musicaux ont été écrit dans un but religieux inspiré par la
Bible. Outre cela, la Bible demeure le livre le plus lu et le plus traduit dans le monde ; si
les occidentaux la connaissent de moins en moins, il leur sera nécessaire de la connaître
pour comprendre les africains et peut-être bientôt les chinois, sans parler de tous les
autres.

Voilà quelques bonnes raisons, mais qui restent toutes extérieures, remarquez qu’on
n’a pas encore abordé la question du contenu de la Bible pour en arriver là. Il va nous
falloir aller plus loin.

3 Bible et révélation
La Bible est en lien avec la révélation de Dieu, c’est une idée qu’il nous faut expliquer.
Nous savons que l’homme est un être limité, nous savons qu’il peut se tromper et qu’il

le fait souvent, nous savons qu’il a la vue courte, et nous ne nous rendons pas toujours
compte de tout ce que nous ignorons sur l’univers où nous vivons.

Sachant tout cela, qu’est-ce que l’homme par lui-même peut savoir en ce qui concerne
la réalité ultime, Dieu, la source de toute chose ? Si nous y réfléchissons bien, pas grand
chose ; comment notre petit cerveau d’un litre et demi pourrait-il comprendre l’intelli-
gence qui a fait les mondes ?

C’est là qu’intervient la révélation, c’est que Dieu a pris l’initiative de se faire
connaître à l’homme. Dieu a agi pour permettre à l’homme de le connaître, et c’est
de cela que la Bible nous parle. La Bible est entre autre une histoire de la relation de
Dieu avec les hommes, une histoire de comment Dieu s’est révélé.

Mais Dieu n’a pas parlé que de lui, l’homme est aussi ignorant sur lui-même, sa vraie
nature, son vrai destin. Et une des premières choses que la Bible nous apprend, c’est
que l’homme n’est pas seulement ignorant, qu’il est aussi rebelle. L’homme est entré en
révolte contre Dieu, et Dieu agit aussi pour réconcilier l’homme avec lui. C’est pour cela
que la Bible nous raconte non-seulement la révélation, Dieu qui se fait connaître, mais
aussi la rédemption, Dieu qui nous rachète et ramène à lui.

[Apparté ] J’ai dit plus haut que l’homme sans révélation ne peux rien connaître de
Dieu ; j’ai dit aussi que la Bible nous parle de la révélation de Dieu aux hommes. On
pourrait en tirer que sans la Bible, l’homme ne sait absolument rien de Dieu, mais ce
serait inexact. Il y a une certaine mesure où Dieu se révèle à tous les hommes par la
nature qui nous entoure et par la nature humaine. Des philosophe grecs arrivaient à
l’idée d’un Dieu unique par la réflexion sur le monde ; beaucoup de gens ont une idée
que le monde va mal et qu’il y a quelque chose de faux, quelque chose qui ne tourne pas
rond et qui a besoin d’être réparé, de plus il y a dans le cœur de l’homme une aspiration
à l’éternité. C’est ce qu’on appelle la révélation générale, tandis que la Bible forme la
révélation spéciale. La révélation générale n’est pas suffisante pour connaître vraiment
Dieu, mais elle donne des éléments qui préparent l’homme a recevoir la révélation spéciale
- s’il daigne y être attentif.
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4 La nature de la Bible
Maintenant que ce grand cadre est posé, il y a plusieurs choses à comprendre pour

bien comprendre l’objet de la Bible et bien interpréter la Bible.
J’ai mentionné des actions de Dieu pour se révéler et pour nous sauver. Une question

est de savoir ce qui prime, ce qui est vraiment la révélation de Dieu qui nous permet de
le connaître, entre ses action et les textes bibliques. Vous trouverez des gens pour dire
"ce qui est important, c’est ce que Dieu a fait dans le concret, la Bible c’est juste des
gens qui ont vu ce que Dieu a fait et qui l’on raconté, comme de simples témoins, et ils
ont pu se tromper dans ce qu’ils ont raconté ou compris". Le problème avec cette vision,
c’est qu’on met l’accent sur les faits, mais qu’assez vite on va remettre en question le
seul récit qu’on en ait, et puis ne plus savoir du tout ce que Dieu a vraiment fait.

A l’inverse, on peut aller trop loin avec l’idée que la Bible est parole de Dieu, en
donnant une valeur presque magique au texte. La valeur de la Bible est dans son sens,
pas dans les mots qui sont écrits sur le papier (c’est pour cela qu’on peut faire des
traductions et que vous n’êtes pas obligés de lire la Bible en grec comme les musulmans
lisent le Coran en arabe.) Une caricature serait de dire : "la révélation de Dieu c’est la
Bible, l’important c’est le texte tel que nous l’avons reçu, peut importe ce qui s’est passé
à l’époque". Là, le problème c’est vite de faire de la Bible un récit mythique, un texte de
fiction qui nous dit plein de choses mais qui n’a pas de lien avec la réalité. Il faut donc
garder les deux choses ensemble, Dieu a agi de diverses manières, et il a aussi conduit les
écrivains bibliques pour que ces événements soient annoncés de manière juste, racontés
de manière juste, interprétés et appliqués de manière juste. Et si Dieu a pris la peine
d’agir dans l’histoire, il serait surprenant qu’il ait ensuite laissé la mémoire de ses actions
être oubliée, déformée et tordue. On voit souvent dans la Bible le schéma où Dieu envoie
une annonce de ce qu’il va faire, puis agit, puis envoie une interprétation de ce qu’il vient
de faire.

Cela nous amène au rôle des auteurs humains de la Bible ; pour se faire comprendre
des hommes, Dieu a parlé à la manière des hommes, au travers d’hommes. Si Dieu n’avait
pas parlé dans un langage d’homme, il serait impossible de partager entre nous ce qu’il
a fait et dit.

Il arrive que l’on ressente quelque chose de Dieu, un sentiment que l’on ne peut pas
expliquer ni exprimer. Mais ce genre de sentiment court-circuite notre intelligence, on ne
peut pas en parler, ni le comprendre. La parole, le langage, est le moyen de communiquer
entre deux êtres rationnels. C’est le moyen pour Dieu d’atteindre notre raison.

Tout comme Jésus est entièrement humain et entièrement divin, la Bible est pleine-
ment un livre humain et pleinement la Parole de Dieu. Cela signifie que le Saint-Esprit
est garant de la fiabilité de la Bible, que tout ce que la Bible enseigne vraiment est
conforme à la vérité et à la volonté de Dieu pour nous. Mais cela signifie aussi que pour
bien comprendre la Bible, nous pouvons voire devons employer toutes les démarches que
nous utiliserions pour bien comprendre un autre texte.

4.1 Contexte et histoire
Ainsi tout homme naît et vit dans une culture, et Dieu a parlé à des personnes

concrètes dans leur situation concrète. Cela veut dire que souvent pour bien comprendre
un texte biblique, il faut se demander "qu’est-ce que ça voulait dire pour les personnes à
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qui il était adressé à l’époque", "qu’est-ce que ça m’apprend sur Dieu qu’il ait jugé bon
de dire cette chose là, à cette personne là, au travers de cet auteur, dans ce moment là".

Ceci d’autant plus qu’il y a une histoire et un développement, Dieu a choisi de passer
par un cheminement progressif pour restaurer la relation avec l’homme, il a utilisé toute
l’histoire du peuple d’Israël pour préparer sa venue en Jésus-Christ, et par exemple
certaines dispositions de la loi de Moïse avaient un rôle temporaire1 ; elles sont toujours
Parole de Dieu et nous apprennent toujours quelque chose sur la manière dont il s’est
révélé, mais elles ne nous sont plus adressées directement comme des consignes pour
aujourd’hui.

L’application de la Bible à nos circonstances doit tenir compte de ce qui change entre
nous et les premiers destinataires. Et même l’interprétation demande un travail ; si nous
refusons de faire ce travail, si nous pensons qu’il n’y a pas besoin d’interpréter, le risque
c’est d’interpréter avec nos lunettes culturelles pour trouver dans le texte ce qui nous
arrange. Et en particulier quand on est chrétien de longue date, il y a le risque de savoir
avant même de lire ce qu’on censé trouver dans le texte, d’avoir ce qu’on pense être la
vraie foi chrétienne, et le voir dans n’importe quel texte, même ceux qui parlent d’autre
chose. Le travail d’interprétation, c’est aussi regarder le texte d’assez près et le prendre
assez au sérieux pour voir ce que lui veut nous dire. Si on ne se donne pas cette peine là,
la Bible n’a plus la possibilité de nous informer et de nous transformer, puisqu’on sait
déjà tout !

4.2 Styles littéraires
Il y a aussi divers types de textes dans la Bible, notamment :
– Des textes narratifs et historiques : formant la grande partie des textes bi-
bliques, ils racontent l’histoire de divers protagonistes mais aussi l’intervention
concrète de Dieu dans l’histoire. Dans cette catégorie figurent les "Évangiles", 4
récits de la vie de Jésus par différents témoins directs ou indirects.

– Des textes prophétiques : dans l’ancien testament, Dieu a utilisé des « pro-
phètes » pour transmettre ses messages. Ceux-ci sont souvent rédigés sous forme
d’« oracles », entre poésie et interpellation, avec l’utilisation fréquente d’images et
de métaphores. Les oracles prophétiques portent parfois sur l’avenir, mais ils sont
plus généralement des paroles de Dieu, qui portent un jugement sur une situation
ou appellent à un changement de comportement.

– Des lettres : Une bonne partie des écrits du nouveau testament est constituée
de lettres adressées par des responsables chrétiens de la première heure à des col-
laborateurs ou à des communautés chrétiennes. Ces lettres montrent à la fois les
soucis pratiques de l’Église du premier siècle, l’application concrète de la foi en
Jésus-Christ, et la compréhension qui s’en développe.

– Des textes législatifs : dans l’ancien testament, Dieu donne au peuple d’Israël
des instructions sur la manière de vivre et d’organiser le culte et la société.

– Des textes poétiques : on a également un certain nombre de textes sous forme
de vers, qui sont soit des chants, soit des prières, soit des proverbes ou d’autres
réflexions philosophiques.

Par cette palette de styles, la Bible nous communique la révélation de Dieu de diverses
manières adaptées au contenu. Il est important de tenir compte de ces styles, par exemple

1Voir Hébreux 9.10.
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un récit n’est pas un exposé de morale. Ainsi on verra souvent des personnages, même
des "gentils", commettre des actes tout à fait condamnable, et le narrateur ne prend
pas toujours explicitement parti pour ou contre. C’est pourquoi il faut faire attention à
l’exemplarisme, le but premier d’un récit n’est pas de nous dire "ah, alors il faut que je
fasse comme Paul, ou comme David, ou comme Samson, ou comme Jézabel". De même,
un poème n’est pas un traité scientifique, une lettre n’est pas une suite d’instruction à
but légal, etc.

Mais il ne faut pas trop s’inquiéter à ce sujet, il s’agit le plus souvent d’une question
de bon sens, et il suffit souvent de se poser la question pour y répondre. Rare sont les
cas où la question reste vraiment discutée et change la lecture du texte du tout au tout.
Contre-exemple : Genèse 1, selon si on le prend comme un récit factuel et descriptif ou
comme une œuvre poétique rendant compte de manière imagée de la réalité de l’action
de Dieu et de la situation de l’homme, on peut arriver à des conclusions bien différentes
(à savoir, nécessité ou non de croire à une création en 6 jours de 24 heures, etc. – en
notant que cette question ne change pas la façon de situer l’homme face à Dieu et dans
la création).

5 Vous n’êtes pas seuls
Face à ce qui vient d’être mentionné, on peut avoir une réaction un peu intimidée,

en se demandant si vraiment on va être capable de bien comprendre la Bible, si on ne
va pas faire des bêtises, dire des âneries, etc.

Par rapport à cette crainte, il faut dire plusieurs choses. La première, c’est qu’il n’est
pas demandé de chacun de nous de faire tout juste, tout seul, du premier coup. Dieu
a voulu que les chrétiens vivent ensemble dans l’église, et donc quand nous séchons sur
un texte, il y a la possibilité de demander de l’aide, la possibilité qu’au cours d’une
étude biblique un des participants vous aide à comprendre, même si c’est vous qui avez
préparé. Et aussi, ça fait 2000 ans que l’Église travaille ces textes, il n’est pas nécessaire
de réinventer la roue, il y a des livres à ce sujet, des commentaires bibliques, des gens
qui ont étudié tout ça, et on peut en profiter.

La deuxième chose à dire, c’est que même quand vous êtes tout seuls, vous n’êtes pas
tout seuls. Jésus a envoyé le Saint-Esprit après être retourné vers le Père, et l’esprit nous
aide à comprendre la Bible, comme il a autrefois aidé les auteurs à l’écrire. S’il y a une
chose qu’il ne faut pas tirer de la remarque précédente, c’est que lire la Bible seul c’est
trop compliqué ou trop dangereux. La Bible est la nourriture de votre foi, lisez-là, Dieu
est avec vous quand vous cherchez à la comprendre, simplement n’hésitez pas à profiter
d’autres ressources aussi.

La troisième chose, c’est que tout n’a pas la même importance dans la Bible, on peut
se tromper, ça nous arrive tous. Les choses qui sont vraiment nécessaire à notre salut
sont suffisamment claires pour que nous les comprenions si nous lisons d’un cœur bien
disposé, et les points épineux et difficiles à trancher ne mettent pas en danger le cœur
de la foi chrétienne.
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6 Alors, pourquoi tout ça ?
Finalement, revenons sur la question de départ, pourquoi on fait tout ça, pourquoi

toutes ces questions ? Il y a beaucoup de choses qui ont changé en 2000 ans, mais la
Bible nous parle de qui est Dieu, et ça, ça n’a pas changé ; elle nous dit la vérité sur qui
est l’homme, et ça dans le fond ça n’a pas changé. Elle nous dit ce que Dieu a fait en
Jésus-Christ pour nous réconcilier avec lui, pour faire de nous ses enfants, pour recevoir
la vraie vie qui dure dans l’éternité. Cela a été fait une fois pour toutes, si Dieu n’a pas
cessé d’agir depuis, rien n’a de valeur si on en enlève Jésus. Et aucune source ne peut
nous dire quoi que ce soit de fiable sur Jésus, si elle ne s’appuie pas d’abord sur ce que
la Bible en dit. La Bible est le moyen de connaître l’action de Dieu pour notre salut, il
n’y en a pas d’autre, ni pour nous, ni pour les gens autour de nous. On ne peut pas s’en
passer, et c’est le plus passionnant qui soit ! Tout ce qui est nouveau aujourd’hui sera
vieux demain, la Bible, elle, est éternellement d’actualité parce qu’elle est l’itinéraire qui
mène du présent à l’éternité !
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